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[Cette page est intentionnellement laissée en blanc.]

Construction de figures

	Matériel
	· Ciseaux

· Bâtons de colle

· Papier journal

· Carrés origami (ou autres patrons pliables de carrés) de deux couleurs différentes

	Niveaux
	1re, 2e et 3e année

	Résultats d’apprentissage
	1re année, n° 2 

Trier des objets à trois dimensions et des figures à deux dimensions en se basant sur un seul attribut, et expliquer la règle de triage.

[C, L, R, V]

1re année, n° 3

Reproduire des figures composées à deux dimensions et des objets composés à trois dimensions.
[L, RP, V]

2e année, n° 6

Trier des figures à deux dimensions et des objets à trois dimensions en se basant sur deux attributs, et expliquer la règle de triage.

[C, L, R, V]

2e année, n° 8 

Décrire, comparer et construire des figures à deux dimensions, y compris des triangles, des carrés, des rectangles et des cercles.
[C, L, R, V]

3e année, n° 7

Trier des polygones réguliers et des polygones irréguliers en se basant sur le nombre de côtés, y compris des triangles, des quadrilatères, des pentagones, des hexagones et des octogones.

[C, L, R, V]

	Description de l’activité
	Dans cette activité, les élèves construisent des figures en assemblant des triangles. Pour les élèves, le défi consiste à découvrir toutes les figures différentes qui peuvent être construites en respectant des règles. Chaque élève construit une figure et la colle sur du papier journal, puis tous les élèves trient leurs figures et discutent des similarités et des différences qu’ils observent en examinant ces figures. Ils essaient également de nommer chacune des figures qu’ils ont construites.

	Informations pour l’enseignant
	Les deux premiers triangles utilisés dans cette activité permettront aux élèves de construire trois figures en suivant les règles : un carré, un triangle et un quadrilatère (illustrés ci-dessous). Bien que cela ne soit pas prévu par le programme d’études de la 1e à la 3e année, les élèves aiment bien apprendre des « grands » mots, et tout particulièrement quand ceux-ci sont amusants à prononcer. Vous pourriez par exemple introduire le terme « parallélogramme », d’autant plus que ce terme permet de distinguer cette figure du carré, lequel est également un quadrilatère. Vous pourriez bien entendre vos jeunes élèves s’amuser à dire « para llélo llélo llélo gramme » juste pour le plaisir de s’entendre répéter les syllabes -llélo-.

À l’étape suivante de l’activité (point 5), les élèves utilisent un plus grand nombre de triangles (soit 4 triangles) de deux couleurs différentes pour construire des figures. Cela leur offre plus d’options, incluant la possibilité de construire des figures de la même forme mais de couleurs différentes, comme ci-dessous :

... ainsi que des figures de formes différentes.

Voici, par exemple, quatre hexagones différents



et un pentagone.






Activité

1. Montrez aux élèves comment plier un carré en diagonale et le découper pour obtenir deux triangles. Demandez-leur ensuite de le faire eux-mêmes en utilisant chacun un carré de l’une des deux couleurs.
2. Demandez-leur de déposer leurs deux triangles sur la table et de les utiliser pour construire une figure en suivant la règle. Expliquez-leur que la règle consiste à bien accoler leurs triangles en s’assurant que les côtés qui se touchent coïncident en entier, d’un coin à l’autre. Vous devrez modéliser l’application de cette règle pour que les élèves comprennent bien ce qui est accepté et ce qui ne l’est pas.
3. Demandez aux élèves de regarder les constructions de leurs compagnons de tablée pour voir combien de figures différentes ils ont faites.
· Demandez à certains d’entre eux de venir devant la classe pour montrer leurs figures aux autres à l’aide du rétroprojecteur, et ce faisant, encouragez-les à nommer correctement leurs figures. Pour chacune des figures ainsi présentées, invitez tous les élèves de la classe qui ont construit la même de lever la main; et ainsi de suite... continuez de réclamer de la part des élèves qu’ils vous présentent toutes les figures différentes qu’ils ont trouvées. Et finalement, posez-leur la question suivante : Comment pouvez-vous savoir si vous avez trouvé toutes les figures qu’il était possible de construire avec vos triangles, tout en respectant notre règle ? Les figures possibles (triangles, carrés et parallélogrammes) sont illustrées sous la rubrique Informations pour l’enseignant ci-dessus. Cela dit, rappelez-vous que, même si le terme parallélogramme n’est pas formellement inclus dans le plan de cours, il pourrait être intéressant d’en faire mention afin d’expliciter la distinction entre les quadrilatères et les carrés, étant donné que la définition des quadrilatères inclut la définition des carrés.
Dans un groupe, on peut souvent s’attendre à ce que quatre figures différentes soient présentées et nommées, soit :
· Le triangle...

· Le parallélogramme...
Mais il n’est pas impossible que la discussion mène les élèves à se demander s’il ne s’agit pas plutôt d’un losange; ce qui pourrait alors soulever quelques questions au sujet des propriétés de ces figures.  Par exemple : « Qu’est-ce que les losanges ont de particulier? », et « Bien... Et est-ce que la figure que nous avons ici a cette (ou ces) particularité? »
· Le carré...
· Le losange
4. À l’aide du rétroprojecteur, présentez aux élèves le nouveau triangle qu’ils pourraient construire avec les deux triangles dont ils disposent au départ, puis demandez-leur de le faire eux-mêmes. Répétez cet exercice avec chacune des autres figures.
5. Dites aux élèves que, maintenant qu’ils connaissent bien la règle qu’ils doivent respecter pour joindre leurs triangles, ils vont pouvoir essayer de le faire en utilisant quatre triangles. Demandez à chacun des élèves de prendre un carré de la deuxième couleur et de le découper en deux triangles, de sorte qu’il ait maintenant quatre triangles de deux couleurs différentes. Demandez-leur ensuite de construire une figure avec leurs quatre triangles, puis de la coller sur une feuille de papier journal.
Invitez ensuite les élèves à prendre leurs figures et à se rassembler autour d’un espace inoccupé de la classe. Demandez-leur de disposer leurs figures par groupes, sur le sol (ou de les afficher sur un bout de mur totalement découvert), puis d’expliquer aux autres sur quoi ils se sont basés pour placer leur figure dans un groupe ou un autre. Cela fera sans doute ressortir les différences entre les divers hexagones et les pentagones réguliers ainsi que les hexagones et les pentagones irréguliers. Demandez ensuite aux élèves de trier de nouveau leurs figures, mais en se basant maintenant sur une règle différente que la première fois. Quoique l’enseignement des concepts d’hexagone et de pentagone outrepasse en partie le programme d’études antérieur à la 3e année, le simple fait de trier différentes figures en se basant sur leurs ressemblances et leurs différences représente une expérience des plus enrichissantes pour les élèves. L’enseignement des termes pentagone et hexagone et de leur définition respective n’est toutefois pas nécessaire à ce stade.

Remarque. – Vous devez vous attendre à ce que vos élèves soulèvent souvent des questions dont la portée dépasse celle des résultats d’apprentissage explicitement inclus dans le programme d’études correspondant à leur niveau scolaire. Ces sujets devraient tout de même être explorés au fur et à mesure qu’ils se présentent. Les élèves ont besoin d’expérimenter et de manipuler des idées au moment où celles-ci se présentent naturellement à leur esprit, même si cela leur arrive bien avant que nous attendions d’eux qu’ils s’y intéressent en raison des exigences prévues par leur programme d’études.

Les questions qui pourraient être soulevées lors de discussions incluent les suivantes :

· La symétrie : la symétrie pourrait être associée tant aux formes des figures qu’à leur(s) couleur(s). Aux yeux des enseignants (bien davantage que dans l’esprit des élèves), il existe une distinction entre la symétrie de réflexion et la symétrie de rotation. Les parallélogrammes, par exemple, seront utilisés pour illustrer la symétrie de rotation, et non la symétrie résultant d’une réflexion.

· La concavité : certaines des figures construites par les élèves seront concaves… Nous ne nous attendrons pas à ce que les élèves de la maternelle à la 3e année emploient le terme concave, mais il n’en reste pas moins que les enseignants devraient être conscients de cette particularité.

· Les propriétés nécessaires pour définir une figure donnée.

· Les noms de différentes figures; trapézoïde ou trapèze, par exemple.

Demandez aux participants de vous proposer d’autres explorations possibles, lesquelles pourraient, par exemple, se formuler comme suit :

· Combien de figures différentes est-il possible de construire? et Que pouvons-nous faire pour vérifier si nous avons bien trouvé toutes les figures possibles?
· Et si nous tenions compte des couleurs différentes en plus des formes de nos figures, combien de figures différentes pourrions-nous construire?
6. Il est vraiment important d’offrir aux élèves (de même qu’aux adultes) de nombreuses occasions de consolider leur apprentissage en les conviant souvent à des discussions lors desquelles ils doivent centrer leur attention sur ce qu’ils ont appris lors de chacune des activités que nous leur proposons et en relever les principaux aspects.

L’une des principales questions qui devraient être soulevées dans le cadre de la présente activité est celle de la distinction entre les figures régulières et les figures irrégulières. Le carré est une figure parfaitement régulière, étant donné que tous ses côtés sont égaux et que tous ses angles le sont aussi. Par contre, les triangles que les élèves ont découpés et qu’ils ont utilisés pour construire leurs figures sont des triangles irréguliers, puisque leurs côtés ne sont pas tous d’égales longueurs et que leurs angles ne sont pas tous égaux. Bien que les triangles qu’ils ont construits soient symétriques (l’un par rapport à l’autre), le fait que chacun de ces triangles comporte des côtés et des angles inégaux nous force à conclure qu’il s’agit de figures irrégulières.
Les élèves (de même que les adultes...) ont trop souvent tendance à associer le nom d’une figure à l’image « régulière » de la figure désignée par ce nom. Cela aura par exemple pour conséquence que, lorsqu’ils seront exposés à des hexagones irréguliers, ils ne seront pas en mesure de constater qu’il s’agit tout de même d’hexagones. Il est donc important d’encourager les enseignants à discuter avec vous des caractéristiques des figures régulières (soit de l’égalité de leurs côtés et de leurs angles, par exemple); question qui peut s’étendre aux objets à trois dimensions, tels que les cinq polyèdres réguliers dont toutes les faces, toutes les arêtes et tous les sommets sont congruents. Et dans le même ordre d’idée, la sphère est un objet particulièrement régulier, même s’il ne s’agit pas d’un polyèdre.

Extension

Si la règle était modifiée de sorte que les élèves soient autorisés à joindre des côtés de figures sans que leurs extrémités coïncident, alors combien de figures différentes serait-il possible de construire?

Créer une copie

	Matériel
	· Blocs-formes
· Rétroprojecteur

· Objets à trois dimensions et blocs pour la construction

	Niveaux
	1re, 2e et 3e année

	Résultats d’apprentissage
	1re année, n° 3

Reproduire des figures composées à deux dimensions et des objets composés à trois dimensions.

[L, RP, V]

2e année, n° 8
Décrire, comparer et construire des figures à deux dimensions, y compris des triangles, des carrés, des rectangles et des cercles.
[C, L, R, V]

3e année, n° 6

Décrire des objets à trois dimensions en se basant sur la forme de leurs faces ainsi que sur le nombre d’arêtes et de sommets.
[C, L, R, RP, V]

3e année, n° 7

Trier des polygones réguliers et des polygones irréguliers en se basant sur le nombre de côtés, y compris des triangles, des quadrilatères, des pentagones, des hexagones et des octogones.

[C, L, R, V]

	Description de l’activité
	Dans cette activité, les élèves devront d’abord reproduire une figure composée assez simple qu’un autre élève aura construite, puis une autre figure créée par l’enseignant, tout en identifiant ses parties. Cela permet aux élèves de prédire et de choisir les figures à deux dimensions appropriées pour obtenir une figure composée à deux dimensions. Cela offre également des occasions de décrire des figures à deux dimensions et des objets à trois dimensions.

	Informations pour l’enseignant
	L’un des aspects de cette activité qu’il sera intéressant d’observer est celui de l’orientation. Lorsqu’il crée une copie, est-ce que l’élève la reproduit telle qu’il la voit de sa place, ou alors, telle qu’elle est orientée par rapport à l’élève qui l’a créée? C’est en raison de cet aspect de la tâche qu’il est préférable de demander aux coéquipiers de s’asseoir côte à côte. Si les élèves sont assis autour d’une table, certains d’entre eux orienteront leur copie de la figure comme s’il s’agissait uniquement de l’image d’une rotation, tandis que d’autres l’orienteront en essayant d’imaginer l’image qu’ils obtiendraient en se plaçant dans la peau (et les yeux...) de l’élève qui a créé la figure.

Les figures asymétriques représenteront un défi encore plus grand pour les élèves, et il arrivera parfois qu’ils en créent des images miroir.



Activité (plusieurs variantes possibles)

Variante 1

1. Deux élèves s’assoient côte à côte. L’un d’eux choisit deux blocs-formes et les assemble pour créer une figure. Son coéquipier en crée ensuite une copie.

2. Après quelques essais, demandez aux élèves de continuer en utilisant trois blocs-formes pour composer leurs figures.
3. À chaque table, un élève crée un arrangement avec un hexagone, un triangle et un losange, puis chacun des autres en fait une copie.
· Regardez leurs copies. Sont-elles orientées de la même manière que la figure initiale? Ou alors, est-ce que leur orientation correspond à celle qu’elles auraient selon la perspective de l’élève qui a créé la figure initiale? Autrement dit, lorsqu’ils font leurs copies, les élèves agissent-ils comme s’ils s’imaginaient dans la peau de celui qui a créé la figure ou est-ce qu’ils en représentent simplement une translation?
· Cela soulève la question des perspectives et des différents cadres de référence. Lors de leurs futures expériences, les élèves devront être capables de visualiser ou de voir des choses selon différentes perspectives. Cette activité offre à l’enseignant un bon aperçu des habiletés des jeunes élèves dans cette matière.
4. La tâche peut être rendue plus complexe lorsque les élèves y sont prêts. Cela peut être fait en augmentant progressivement le nombre de figures utilisées pour créer la figure complexe qui devra être copiée. Demandez aux élèves d’essayer de le faire avec quatre blocs-formes, puis, une fois qu’ils y sont parvenus, avec cinq blocs.
Dans des niveaux scolaires subséquents, le défi peut consister à produire des images miroir ou des rotations de un quart de tour de la figure initiale. Lors de l’atelier, demandez aux enseignants de le faire : bien que cela ne soit pas un résultat d’apprentissage des programmes d’études de la maternelle à la 3e année, cela vaut la peine d’offrir aux enseignants l’occasion d’explorer ces transformations afin de bien les préparer à la tournure que pourrait prendre cette activité dans les niveaux scolaires suivants.

Extension – Emploi de la terminologie propre à la géométrie

Vous pourriez aussi demander à un élève de se cacher derrière un écran (ou de tourner le dos à son partenaire), de créer une figure, puis de la décrire à son partenaire. Ce dernier doit ensuite essayer de reproduire cette figure.

Variante 2

1. Construisez une figure avec trois blocs-formes sur le rétroprojecteur, mais ne mettez pas tout de suite le rétroprojecteur en marche. Utilisez des blocs-formes opaques pour vous assurer que les élèves se concentrent avant tout sur les formes, sans croire que les couleurs jouent un rôle dans l’exercice.
2. Expliquez aux élèves qu’ils vont devoir essayer de construire la même figure que celle que vous allez leur présenter, mais qu’ils devront choisir eux-mêmes les formes qu’ils vont utiliser. Dites-leur aussi que vous allez leur laisser voir votre figure pendant peu de temps, et qu’ils vont donc garder une image de cette figure dans leur tête pendant qu’ils vont la copier. Ils doivent bien examiner votre figure, mais ils n’auront pas le droit de commencer à la reproduire avant que vous ayez éteint le rétroprojecteur.
3. Allumez le rétroprojecteur et laissez passer environ 15 secondes, pour la première fois. (Comptez lentement jusqu’à 15.) Éteignez le rétroprojecteur et demandez aux élèves d’essayer de reproduire votre figure. En plus d’obliger les élèves à choisir les figures qu’ils vont utiliser, cette tâche les oblige à exploiter leur mémoire visuelle.
· À partir du moment où la plupart des élèves semblent avoir terminé, remettez le rétroprojecteur en marche et demandez-leur de vérifier si leurs figures sont correctes. Demandez-leur de réfléchir pour déterminer en quoi leurs figures ressemblent à la vôtre et en quoi elles diffèrent.
4. Répétez la tâche et demandez aux élèves à quoi ils ont fait attention pour arriver à reproduire plus facilement votre figure. Demandez-leur ce qu’ils ont remarqué au sujet de la figure.
Variante 3

1. Cette variante est une reprise de la variante 1, à une exception près : les élèves y utilisent des blocs à trois dimensions à la place des blocs-formes. Deux élèves s’assoient côte à côte. L’un d’eux construit un objet à l’aide de trois blocs, puis son coéquipier en crée une copie. Ensuite, ils échangent leurs rôles.
2. Vous pouvez augmenter le degré de difficulté en disant aux élèves qu’ils peuvent utiliser quatre blocs pour construire leur objet et que ces blocs ne doivent pas être tous identiques, c’est-à-dire qu’ils doivent choisir au moins un bloc d’une forme différente. Si désiré, vous pourriez passer ensuite à l’utilisation de cinq blocs.

Extension
Les élèves travaillent deux par deux. L’un d’eux se cache derrière un écran de carton et crée une figure ou un objet composé. Il décrit sa création à son coéquipier qui, lui, essaie de la reproduire.

Cela place vraiment le langage au centre de cette activité. Demandez aux élèves quels types de mots ou d’expressions les ont le plus aidés et lesquels représentaient de plus grands défis. L’accent doit être mis sur l’emploi d’un langage précis et la formulation de descriptions claires. Pour renforcer l’apprentissage du langage approprié, ce serait une bonne idée d’écrire les mots et les expressions clés au tableau pour que les élèves puissent s’y référer plus tard.

Il est important de limiter à trois ou quatre le nombre de figures ou d’objets à utiliser. Lorsqu’ils seront devenus assez efficaces, vous pourrez permettre aux élèves d’en utiliser davantage.


Extension – Dessin
Le dessin de figures constitue, pour les élèves, un autre moyen de représenter leurs images mentales, mais comme ils n’en sont qu’à leurs débuts en dessin, leurs croquis ne sont pas toujours aussi fidèles aux images que l’on s’attendrait à voir. Cela est d’ailleurs également vrai pour bien des adultes. Par exemple, j’ai une image mentale très précise d’un cheval, mais j’aurais quand même bien du mal à dessiner ce cheval sur du papier. L’activité que nous venons de décrire, laquelle favorise tant la visualisation que la construction et la déconstruction de figures et d’objets composés, peut s’étendre à l’utilisation du dessin grâce à la méthode Quick Draw.

Dessins rapides
	Matériel
	· Rétroprojecteur et transparents des fiches reproductibles no 11 et no 12 : Dessins rapides – Figures géométriques à dessiner par les élèves (pages 78 et 79) 

· Papier vierge pour masquer les images

	Niveaux
	1re et 2e année

	Résultats d’apprentissage
	1re année, n° 3

Reproduire des figures composées à deux dimensions et des objets composés à trois dimensions.

[L, RP, V]

2e année, n° 8

Décrire, comparer et construire des figures à deux dimensions, y compris des triangles, des carrés, des rectangles et des cercles.

[C, L, R, V]

	Description de l’activité
	Le but de cette activité exploratoire est d’aider les élèves à développer leur habileté à élaborer et visualiser des images mentales.

	Informations pour l’enseignant
	Veuillez lire l’article La visualisation et l’apprentissage des mathématiques (traduction de Imagery and Mathematics Learning) dans la section Recherche.


Activité

1. Dites aux élèves que vous allez leur montrer une figure pendant quelques secondes seulement, à l’aide du rétroprojecteur. Dites ce qui suit aux élèves : « Faites-vous une image mentale de la figure pour pouvoir la dessiner après que j’aurai éteint le rétroprojecteur. Compris? À trois... Un... Deux... Trois. » 
2. Allumez le rétroprojecteur, laissez les élèves regarder l’image pendant trois secondes, puis éteignez le rétroprojecteur. Demandez aux élèves de dessiner la figure qu’ils ont vue.
__________________

L’autorisation de reproduire ces images n’est accordée qu’à des fins de démonstration en classe par les animateurs de l’atelier et pour le bénéfice des participants de cet atelier. On pourra consulter des documents de recherche, des échantillons et des ressources QuickDraw dans les sites suivants : ‹www.mathematicslearning1.net› et ‹www.thinking101.ca›.
3. Quand la plupart des élèves ont dessiné tout ce qu’ils peuvent, dites-leur : « Je vais maintenant vous laisser jeter un autre coup d’œil à la figure. Vous allez ensuite pouvoir corriger votre dessin si vous le voulez. »
4. Allumez le rétroprojecteur, laissez les élèves regarder l’image pendant trois autres secondes, puis éteignez le rétroprojecteur.
5. Laissez les élèves corriger leurs dessins.
6. La discussion de leurs dessins par les élèves constitue la pièce maîtresse de cette activité. Demandez-leur : « Qu’est-ce que vous avez dessiné, et comment l’avez-vous dessiné? »
· Encouragez les élèves à parler de leurs dessins et de ce qu’ils croient avoir vu pendant qu’ils regardaient la figure. Ils pourraient également partager les stratégies qu’ils ont adoptées pour reproduire la figure.
Dessins rapides
(Figures géométriques à dessiner par les élèves)


Dessins rapides
(Figures géométriques à dessiner par les élèves)


Les formes qui nous entourent

	Matériel
	· Pour procéder à cette activité en classe, l’enseignant doit disposer d’une caméra numérique et chaque groupe d’élèves doit avoir un carnet de notes dans lequel ils pourront inscrire leurs résultats

· Rétroprojecteur et transparent de la fiche reproductible no 13 : Les formes qui nous entourent – Photos de la page 89

	Niveaux
	1re, 2e et 3e année

	Résultats d’apprentissage
	1re année, n° 4

Comparer des figures à deux dimensions à des parties d’objets à trois dimensions observées dans l’environnement.

[C, L, V]

2e année, n° 9

Identifier et nommer les figures à deux dimensions qui constituent des parties d’objets à trois dimensions observées dans l’environnement.

[C, L, R, V]

3e année, n° 6

Décrire des objets à trois dimensions en se basant sur la forme de leurs faces ainsi que sur le nombre d’arêtes et de sommets.
[C, L, R, RP, V]

3e année, n° 7

Trier des polygones réguliers et des polygones irréguliers en se basant sur le nombre de côtés, y compris des triangles, des quadrilatères, des pentagones, des hexagones et des octogones.

[C, L, R, V]

	Description de l’activité
	Cette tâche a pour but d’amener les élèves à identifier des figures géométriques qu’ils pourraient reconnaître dans leur environnement. Pour commencer, les groupes d’élèves doivent essayer de repérer des figures. Ils circulent ensuite dans la classe, et prennent des photographies de leurs figures. Finalement, le point culminant de l’activité consiste, pour les élèves, à essayer d’identifier, dans la classe, l’emplacement des « figures mystérieuses » à partir d’agrandissements des photographies qui ont été prises.

	Informations pour l’enseignant
	Il existe une différence entre un triangle et une forme triangulaire. En effet, une forme triangulaire peut avoir des coins arrondis, alors que tel n’est pas le cas d’un triangle, quel qu’il soit. Pour les élèves les plus jeunes, cette distinction n’est pas importante, mais elle devrait faire l’objet de discussions en 2e et en 3e année pendant des activités comme celle-ci. Par exemple, pourquoi les boulons sont-ils souvent de forme hexagonale? Pourquoi les boîtes de conserve sont-elles si souvent cylindriques plutôt que cubiques? Pourquoi voit-on souvent des triangles dans les travaux de construction?
Pour ce qui est des boulons de forme hexagonale, l’épaisseur du métal tout autour de l’ouverture centrale est plus grande que dans le cas des boulons de forme carrée, et cela s’explique par le fait que la forme hexagonale se rapproche davantage de celle d’un cercle. Toutefois, si un boulon était parfaitement circulaire, il n’offrirait aucune prise (étant dépourvu de coins) pour qu’on puisse le serrer à l’aide d’une pince ou d’une clé.
Une petite expérience pourrait vous aider à répondre à la question des boîtes de conserve. Construisez un prisme à base rectangulaire avec une feuille de papier. Remplissez ce prisme de riz ou de quelque chose de semblable. Les faces latérales deviendront instables parce que soumises à une pression de plus en plus grande. De plus, une autre explication est qu’il faut moins de métal pour fabriquer un cylindre contenant une quantité donné qu’un cube contenant la même quantité.

C’est la force (ou la résistance) des triangles qui explique leur utilisation si répandue dans les travaux de construction.


Activité

1. Cette activité a été conçue par Faye pour les élèves de sa classe de 2e année. Un jour, elle a demandé à des groupes d’élèves (accompagnés d’un parent volontaire et munis de petits carnets de notes) de partir en balade, à la découverte de différentes figures dans le quartier de l’école. Leur tâche consistait à prendre en note les types de figures qu’ils voyaient ainsi que leurs emplacements respectifs. Chaque groupe disposait d’un temps limité et s’était engagé à respecter les consignes.
2. Après que chaque groupe a eu fait sa sortie, Faye a rassemblé tous les élèves de sa classe et les a elle-même accompagnés en promenade et a demandé aux élèves de chaque groupe de montrer aux autres les figures qu’ils avaient trouvées. Les élèves ont utilisé la caméra numérique pour photographier ces figures là où elles se trouvaient.
3. Faye a ensuite téléchargé les photos des élèves, les a soumises à un peu de mise en forme, puis elle les a imprimées en noir et blanc. Elle en a fait une affiche pour les exposer à la vue de tous, le lendemain.
4. Le lendemain, les élèves étaient mis au défi d’identifier des emplacements où ces figures se trouvaient, à l’intérieur de l’école. Après la mise en forme des photos par Faye, la taille de plusieurs objets avait été modifiée, ce qui augmentait d’autant le défi. 
5. Plus tard, les élèves ont pris l’affiche et l’ont placée dans le corridor pour la présenter à d’autres élèves et les mettre au défi de trouver l’emplacement de ces figures dans l’école, sur le terrain de l’école, ou dans les environs. Quelques exemples de photos prises aux alentours de l’école apparaissent à la page suivante.
6. Quand tous les élèves auront eu la chance de bien examiner chacune des photos et de se prononcer quant aux lieux où ils croient pouvoir trouver des formes semblables à l’intérieur de l’école, renforcez leur apprentissage en attirant leur attention sur les types de figures représentées, en leur demandant de nommer ces figures et de vous expliquer comment ils peuvent savoir s’il s’agit bien de figures de ces types particuliers.
· Lors de la discussion, vous pourriez leur poser des questions telles que : « Quelles sont les ressemblances entre les objets que vous avez photographiés dans l’environnement et les figures représentées par vos blocs-formes? Et quelles sont les différences? »
· Demandez-leur aussi : « Avez-vous eu de la difficulté à établir un lien entre la figure de la photo et la vraie figure? Pourquoi? ».
· Poursuivez la discussion en vous basant sur des questions comme la suivante : « Quelles stratégies avez-vous utilisées pour associer la figure représentée par la photo et la figure réelle? ».
Les formes qui nous entourent
(Photos)
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